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Dimanche du Christ Roi 
20 novembre 2022 
 
Évangile de Jésus Christ selon saint Luc 23, 35-43 
 
On venait de crucifier Jésus, et le peuple restait là à observer. 
Les chefs tournaient Jésus en dérision et disaient : 
« Il en a sauvé d’autres : qu’il se sauve lui-même, 
s’il est le Messie de Dieu, l’Élu ! » 
Les soldats aussi se moquaient de lui ; 
s’approchant, ils lui présentaient de la boisson vinaigrée, en disant : 
« Si tu es le roi des Juifs, sauve-toi toi-même ! » 
Il y avait aussi une inscription au-dessus de lui : 
« Celui-ci est le roi des Juifs. » 
L’un des malfaiteurs suspendus en croix l’injuriait : 
« N’es-tu pas le Christ ? Sauve-toi toi-même, et nous aussi ! » 
Mais l’autre lui fit de vifs reproches : 
« Tu ne crains donc pas Dieu ! Tu es pourtant un condamné, toi aussi ! 
Et puis, pour nous, c’est juste : après ce que nous avons fait, nous avons ce que nous méritons. 
Mais lui, il n’a rien fait de mal. » 
Et il disait : « Jésus, souviens-toi de moi 
quand tu viendras dans ton Royaume. » 
Jésus lui déclara : « Amen, je te le dis : 
aujourd’hui, avec moi, tu seras dans le Paradis. » 
 
 
Mais comment un condamné, qui est en train d’agoniser misérablement en croix… peut-il 
reconnaître en cet autre condamné à côté de lui un Roi ? Et nous-mêmes, comment pouvons-nous 
faire cela ? 
Pour fêter le Christ comme un Roi, cet Évangile en l’année C, est franchement celui qui pousse le 
bouchon le plus loin… à l’extrême ! 
Dans l’année A, ça va quand même mieux, avec ce récit du Roi assis sur son trône qui juge 
l’humanité et qui magistralement place les uns à sa droite et les autres à sa gauche… Ouf, voilà 
un geste royal…., celui d’un Roi ! 
A la fin de l’année B, ça se complique déjà un peu… « Es-tu Roi ? » demande Pilate… Cela 
n’annonce rien de bon, car pour lui il n’y a qu’un Roi, et c’est celui de Rome ! Mais enfin 
l‘affaire n’est pas encore pliée… Jésus est encore là, debout, dans toute sa stature humaine et 
divine… Le Roi a encore l’occasion de prouver qu’il l’est vraiment ! 
Mais là, aujourd’hui, nous voilà acculés !  
« Souviens-toi de moi quand tu viendras dans ton Royaume »…. 
D’où peut bien lui venir une telle manière de parler ? 
Brigand, il y a bien peu de chances qu’il est entendu Jésus prêcher le Royaume… 
Que met cet homme sous ce mot ? Quel peut bien être le Royaume d’un crucifié ?  
Nous arrive-t-il de reprendre la prière du larron ? Et que disons-nous alors ? Cet homme a-t-il 
vraiment reconnu en lui, le Roi, celui qui sauve le monde ? Sommes-nous capables, vraiment, 
d’en faire de même ? 
 
Au fait, nous sommes sommés d’entrer vitalement dans cette scène du Calvaire… de devenir 
acteur de ce spectacle de la manifestation du Roi… En fait, c’est ce que tous attendent : le 
moment solennel où enfin, s’il est le messie, il le révèle, le manifeste… par une victoire éclatante, 
une manifestation éclatante de sa puissance…  
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Luc est un scénariste incroyable…. ! Il a un talent extraordinaire pour brosser des tableaux, des 
scènes… comme cette scène du Calvaire autour de Jésus qu’on venait de crucifier… Chacun joue 
parfaitement son rôle… Où est-ce que je me situe dans cette scène ? On devrait prendre le temps 
de faire un jeu de rôle…… vous pouvez très bien essayer… : 

- Le peuple : observe… 
- Les chefs : tournent Jésus en dérision et disent : « Il en a sauvé d’autres : qu’il se sauve 

lui-même… 
- Les soldats : se moquent de lui : « Si tu es le roi des Juifs, sauve-toi toi-même ! » 
- Celui qui a fait l’inscription : « Le Roi des Juifs ! » 
- 1° malfaiteur : quand tu viendras dans ton royaume… 
- 2° malfaiteur : « Sauve-toi toi-même » 
- Le Christ : « tu seras avec moi… » 

Au fait, il y a une revendication qui revient par trois fois :  « Se sauver par soi-même » 
Cette revendication semble être au cœur du débat entre l’humanité et le Crucifié. 
« Qu’il se sauve lui-même », crient des chefs… 
« Sauve-toi toi-même, et nous aussi ! » crie le larron… 
Se sauver soi-même… Voilà la vision, le rêve de la Royauté qui habite l’humanité… 
Sauver les autres, ou offrir le salut aux autres, quitte à donner sa propre vie pour cela, voilà la 
Royauté du Christ, celle qui est selon le cœur de Dieu… celle qui sauve l’humanité… 
 
Le Concile Vatican II retrouve l’ancienne vocation du baptisé à être prêtre, Roi et prophète dans 
le Christ… Nous sommes donc concernés de très près…  
Quel est le sens de cette royauté de tout chrétien ? Il ne peut être que celui que le Christ en 
personne a incarné…  Plus de 50 ans après le Concile, cette intuition est-elle devenue réalité dans 
la mentalité chrétienne ? 
 
L’Eglise a institué cette fête du Christ Roi La fête du Christ-Roi par le pape Pie XI, en 1925, 
afin de mettre en lumière l'idée que les nations devraient obéir aux lois du Christ.  
Depuis la réforme liturgique de 1969, l'orientation et le nom même de la fête ont été changés : 
devenue la fête du « Christ-Roi de l'univers », elle met l'accent sur l'idée que dans le Christ toute 
la création est récapitulée. Quel sens donnerons-nous, dans le concret.., à la royauté du Christ ?  
 
Que l’Esprit qui animait le Roi crucifié, et qui nous l’a remis nous éclaire aujourd’hui… dans la 
vie actuelle de l’Eglise et du monde… qu’il nous fasse humbles témoins du Royaume du Christ. 
 

 


